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«Ne doutez jamais qu’un petit groupe de citoyens engagés 
et réfléchis puisse changer le monde. 

En réalité c’est toujours ce qui s’est passé.»

Margaret Mead, anthropologue américaine 
(16 décembre 1901 – 15 novembre 1978)
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Présidé par Joël de Rosnay et animé par Véronique 
Anger-de Friberg, le FLOW (Fluidité, Liberté, Ouver-
ture, Wiki/génération Why) est un groupe de ré-
flexion et d’action qui rassemble :
Adrien Aumont (co-fondateur de KissKissBankBank), 
Mathieu Baudin (fondateur et directeur général 
de l’Institut des Futurs souhaitables), Éloi Choplin 
(fondateur et directeur de Triple C, créateur 
de l’émission Les Rendez-vous du Futur, co-
producteur de L’Émission du Forum Changer d’Ère), 
Emmanuelle Duez (co-fondatrice et présidente de 
The Boson Project & de WoMen’Up), Xavier Duportet 
(Ingénieur AgroParisTech, chercheur au MIT, 
créateur de «Hello Tomorrow Challenge»), Célya 
Gruson-Daniel (spécialiste open science, fondatrice 
de HackYourPhd), Anne-Sophie Novel (docteur en 
économie, spécialiste de l’économie collaborative 
fondatrice de Ecolo Info), François Plaze (spécialiste 
de l’animation de réseaux sociaux, directeur de 
Hemisphère numérique), Arnaud Poissonnier 
(fondateur de Babyloan), Stéphane Riot (fondateur 
et directeur général de NoveTerra).
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LA GENÈSE DU FORUM CHANGER D’ÈRE 

Changer ensemble : 
La Co-Révolution est en marche !  

Une journée déclinée en 4 grands moments d’inspi-
ration pour changer d’ère : 
Désolés pour le dérangement : les Makers sont 
en train de changer le monde… (nouvelle culture / 
nouvelles pratiques / nouvelles valeurs & nouveaux 
modes de création de valeurs)
Construire ensemble au-delà des frontières (co-
création)
Vers de nouvelles formes de pouvoir et de rapports 
de force (réinventer la gouvernance et le vivre en-
semble)
Rêver le futur : l’utopie constructive, voie de salut 
(prospective).

Le Forum Changer d’Ère a été créé en 2013 par 
Véronique Anger-de Friberg (Les Di@logues Stra-
tégiques). Parrainées par les membres de l’ex 
Groupe des 10 : Henri Atlan, Jacques Attali, Jean-
Pierre Dupuy, Edgar Morin, René Passet, Michel 
Rocard, Joël de Rosnay, Roger Sue & Patrick Vive-
ret, les premières rencontres pour «changer d’ère» 
visaient à alerter sur la nécessité d’un changement 
de paradigme mental et institutionnel, et à passer 
le relais aux jeunes générations : «Petits Poucets» 
et «Petites Poucettes» imprégnés de la culture du 
numérique. 
Cette année, les représentants des jeunes généra-
tions qui ont brillé sur la scène du Forum Changer 
d’Ère 2013, ont participé à la conception du Forum 
Changer d’Ère #2 :
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Au-delà des échanges pluridisciplinaires, du souci 
de mixité et du désir de faire se rencontrer toutes 
les générations, le défi de cette édition #2 est de 
co-construire une Force de Proposition téléchar-
geable dans les 10 jours suivant le Jour J. 
Après le «think tank», le «do tank» : pendant 2H, 
le public et des «personnalités inspirantes» ont 
participé à cette co-construction en interaction (via 
Twitter) avec les internautes qui suivaient le «Live».
Enrichie de liens et vidéoverbatims, téléchargeable 
en ligne gratuitement sous licence creative com-
mons, cette Force de Proposition est adressée aux 
participants au Forum Changer d’Ère, à des déci-
deurs politiques et économiques, aux grands mé-
dias et à des leaders d’opinion. 

«N’ayons pas peur de parler d’utopie : l’utopie, c’est 
les hommes qui prennent en main leur destin.» 

Thomas More (Utopia, 1516).
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POURQUOI « CHANGER ENSEMBLE » ?

Parce que la philosophie du Forum Changer d’Ère 
c’est d’accepter de changer ensemble, au-delà de 
ce qui divise pour construire sur ce qui rassemble.

Pour changer avec les citoyens, entreprises, institu-
tions, organisations, prospectivistes, décideurs du 
monde économique et politique, pouvoirs publics, 
médias…  avec tous ceux -jeunes générations et sé-
niors- qui pensent qu’il n’est pas utopique de vouloir 
être partie prenante de ce monde en construction.

Pour identifier tous les acteurs du changement par-
tout où ils se trouvent : les bons relais, les leviers de 
changement positifs, qui permettront de construire 
une société collaborative, en mouvement, parce 
que ceux qui participent au Forum Changer d’Ère 
croient à l’utopie constructive.
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Passons du Groupe des 10 « inspirateurs » 
du Forum Changer d’Ère

au Groupe des 10.000 « explorateurs »

Défi de l’Édition 2014 :
Les membres du FLOW appellent les participants 

au Forum Changer d’Ère à co-construire, 
une Force de Proposition !

Cette Force de Proposition est le fruit de l’Intelli-
gence Collective émergée au cours de la journée du 
5 juin 2014.
 
Elle a été rédigée à partir :
- des 30 synthèses enregistrées restituant la subs-
tantifique moëlle des idées émergées au sein des 
30 groupes de 15 à 20 personnes ayant participé à 
ce moment d’inspiration.
- de la trentaine d’interviews des personnalités ins-
pirantes et des intervenants en marge des débats.
- de propos des personnalités s’étant exprimées en 
conférence plénière ou dans le cadre des débats.

Nota : Les intervenants et le public du Forum Changer d’Ère sont force d’inspiration. Pour faciliter 
la fluidité du contenu, et parce que la participation aux CoLabs n’engageait aucunement la respon-
sabilité des intervenants et du public, les propos qui ont inspiré cette Force de Proposition ne sont 
pas cités entre guillemets.
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Mille « Merci ! » à tous les membres du FLOW pour 
leur contribution active à cette Force de Proposition.
 
Merci d’avoir joué le jeu à tous les participants au Fo-
rum Changer d’Ère : les propositions de cette Force de 
Proposition sont aussi les vôtres.

REMERCIEMENTS
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VERS UNE SOCIÉTÉ COLLABORATIVE, EN MOUVEMENT

Ni Manifeste, ni moratoire, ni appel, mais Force de Proposi-
tion. Une Force de Proposition fondée sur un constat : les 
politiques, et plus largement nos élites, ont échoué. Décon-
nectées du peuple et des réalités du quotidien, elles sont 
dépassées, incapables de guider le peuple dans ce monde en 
pleine métamorphose.
Les politiques sont les grands vaincus du XXI°s. Ils n’ont 
plus de pouvoir. Ils sont impuissants face aux lobbies(1) qui 
dictent leurs règles. Impuissants face aux médias tradition-
nels obsédés par l’audience et la rentabilité, qui confondent 
information et communication.
L’ère du numérique nous offre l’opportunité de réinventer 
notre société. Une société évolutive et mieux adaptée aux 
enjeux de ce siècle.
Réinventons le vivre ensemble, soyons cette société colla-
borative en mouvement, qui a commencé à émerger avec la 
Révolution digitale.
Avec les membres du FLOW(2), nous vous proposons de 
mettre en œuvre les actions décrites dans ce vade-mecum 
de la politique du futur. Changeons le monde. Chacun de 
vous/nous a le pouvoir d’agir pour changer d’ère !

Véronique Anger-de Friberg
Présidente & fondatrice du Forum Changer d’Ère

(1)Principaux Lobbies : financier, des énergies fossiles et fissiles (nucléaire), de l’industrie pharma-
ceutique, de l’industrie agro-alimentaire, drogues (y compris tabac), armement, grands medias 
traditionnels.
(2)FLOW pour Fluidité, Liberté, Ouverture, Wiki/génération Why.

http://www.cuberevue.com/partager-diviser-pari-lavenir/3297


14

DÉPASSER NOS PEURS

Les grandes mutations sociales et sociétales, poli-
tiques, économiques… bouleversent notre vision 
du monde, les savoirs acquis et nos relations aux 
autres. Nous sommes entrés dans une zone de mé-
tamorphose majeure, un de ces tourbillons de l’His-
toire qui exige de nous adaptation et audace.
Nous n’avons d’autre choix que de changer.
Changer nos modèles, changer la société et notre 
vision du monde pour répondre aux grandes ques-
tions et aux grands défis liés à la démographie, à 
l’éducation, à la politique et aux modes de gouver-
nance, à la biodiversité, à l’énergie, à l’alimentation, 
à la santé, à l’entreprise...
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Des optimistes offensifs

Face à l’incertitude, à l’inconnu, les réflexes de peur 
sont naturels. Dans ce monde en construction, qui 
bouleverse tous les pans de la société et fait perdre 
les repères, ce n’est pas tant que l’on ne sache rien 
qui importe ; mais d’accepter que l’on ne sache pas 
tout... Par conséquent, il nous faut accepter nos 
peurs pour essayer de les dépasser.
Voyager en zone de grandes turbulences réclame, 
en plus d’une indispensable lucidité, une bonne 
dose d’optimisme et encore plus d’audace. Com-
ment faire prendre conscience à ceux qui nous 
gouvernent, à ceux qui ont le pouvoir de guider le 
peuple, à ceux qui peuvent diffuser une information 
de masse, à ceux qui sont chargés d’éduquer nos 
enfants, à ceux qui dirigent des entreprises, à ceux 
qui créent de la richesse, à tous nos concitoyens… 
que le monde a déjà changé et que nous n’avons 
d’autre choix que de changer individuellement et 
collectivement ?
Cette audace, cette confiance en l’avenir, cette 
idée que le meilleur est à venir. «Le meilleur est 
Avenir»(Mathieu Baudin, fondateur et directeur 
de l’Institut des Futurs souhaitables) Soyons des 
optimistes offensifs et dépassons nos peurs ! 
permet aux optimistes offensifs que nous sommes 
de dépasser nos peurs Charge à nous, membres 
du FLOW, participants au Forum Changer d’Ère, 
d’en convaincre les grands médias et les leaders 
d’opinion, les communicants, les enseignants et les 
éducateurs, les politiques, les chefs d’entreprise…

L’égaux plutôt que l’égo...

Pour sensibiliser à cette «urgence de la métamor-

https://www.youtube.com/watch?v=UchajeLkO_8
http://www.futurs-souhaitables.org/
http://archivesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/06/postface-de-lurgence-de-la-metamorphose.html
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phose» aurait dit Jacques Robin (le fondateur du 
Groupe des Dix qui a inspiré le Forum Changer d’ère. 
Cf. la genèse) nous devons toucher les individus à 
travers l’éducation, les médias, la communication 
et les systèmes de gouvernance des entreprises.
Il faut inciter les enfants à jouer le jeu du collectif 
dès la maternelle, à fonctionner en mode projet. Il 
faut leur apprendre à écrire l’égaux plutôt que l’égo 
(Mathieu Baudin), les ouvrir à la pensée de ceux qui 
ne nous ressemblent pas, mais avec qui nous aime-
rions bien nous rassembler.
Seule façon de réconcilier les élites et le peuple, 
nous devons convaincre les élites de la nécessité de 
changer. Peut-on seulement encore parler d’élite ? 
En effet, l’intelligence émerge dans le groupe bien 
plus que du cerveau d’une élite ou d’un leader, aussi 
Homme providentiel soit-il. L’expérience a montré 
que des citoyens à l’intelligence «normale» sont, 
à eux tous beaucoup plus efficaces qu’un collège 
d’experts pour résoudre des  problèmes complexes. 
Qu’attendons-nous pour davantage mettre à profit 
l’intelligence collective en sollicitant les citoyens ?

Les politiques sont les vaincus du XXI°s

De même que les élites sont aujourd’hui totale-
ment déconnectées du peuple, les politiques sont 
incapables de changer d’ère. Nonobstant, ils seront 
contraints de changer parce que nous, nous chan-
geons... Et s’il le faut, nous changerons sans eux.
«Les politiques n’ont plus de pouvoir. Ils sont les 
vaincus du XXI° siècle» (Michel Rocard). Vaincus par 
la brutalité de l’information diffusée par les médias, 
qui réduisent leurs messages à de petites-phrases. 
Vaincus aussi par le monde de la finance, dont la 
puissance est telle qu’ils ne réussissent plus à leur 
imposer des règles. C’est aussi pour cette raison

http://www.forumchangerdere.fr/jacques-robin-et-le-groupe-des-dix
http://forumchangerdere.fr/wordpress/wp-content/uploads/2013/05/Sur-les-traces-du-G10-FCE-050613.pdf
http://www.forumchangerdere.fr/organisateurs
https://www.youtube.com/watch?v=UchajeLkO_8
https://www.youtube.com/watch?v=N77YGJD-O9U
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qu’il est urgent de réformer le système politique.
Des voies alternatives existent, notamment l’Open 
Government Parnership, qui réunit 60 États de la 
planète reconnaissant cette nécessité d’évoluer et 
d’améliorer les institutions en associant la société 
civile. Des citoyens désireux de s’ouvrir à la parole 
citoyenne, sont associés à des Parlementaires.

Faire disparaître la peur permanente 

Les médias eux aussi sont déconnectés des at-
tentes des Français. Ils ne comprennent rien à ce 
qui se passe… ni à ce que les jeunes générations 
attendent d’eux. Et le malaise s’aggrave d’année en 
année. Ils nous livrent une information qu’ils présu-
ment être celle que nous attendons. Les médias ne 
s’intéressent pas aux trains qui arrivent à l’heure et 
nous, nous réclamons qu’ils s’intéressent aux trains 
qui partent en avance… (Mathieu Baudin). Ainsi, les 
journalistes véhiculent leurs propres peurs (de la 
crise, du terrorisme, des catatrophes écologiques).
Et puis tous les messages ne se valent pas : il faut 
leur redonner leur vraie valeur, tendre vers une 
éthique de l’information et de la communication. Il 
faut créer la controverse, essayer de s’ouvrir aux 
autres et à d’autres opinions… qui n’expliqueront 
pas la modernité à l’aide de schémas vieux de 30 
ans.
Aujourd’hui, ce ne sont plus les médias qui font 
«vendre» ou résonner l’information, ce sont les 
réseaux sociaux, dont se nourrissent aussi les mé-
dias… Pendant le Forum Changer d’Ère, ce sont plus 
de 650 contributeurs différents qui ont posté plus 
de 5.500 tweets, ce qui représente en « contacts 
touchés cumulés » plus de 5 millions de personnes! 
(cela correspond au nombre de regards autour du 
#FCE2014).

http://www.opengovpartnership.org/
http://www.opengovpartnership.org/
https://www.youtube.com/watch?v=UchajeLkO_8
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Le #FCE2014 n’a pas quitté les Trending Topics 
officiels de Twitter et il été premier à plusieurs re-
prises. En d’autres termes, le mot clé officiel d’un 
forum comme FCE14 a figuré dans les 5 premiers 
en France toute la journée (en compagnie de Roland 
Garros, des bonnes blagues habituelles, de Justin 
Bieber, de l’UMP et d’un gros événement numérique 
qui se déroulait en même temps (avec essentielle-
ment des participants ultra connectés) et notre évé-
nement, diffusé en direct et en intégral, a été suivi 
par plus de 2.000 internautes rien que sur le site du 
Forum Changer d’Ère (plus de chiffres). Il est sidé-
rant que les médias n’aient pas compris ce qui se 
passait au Forum Changer d’Ère… illustration trop 
parfaite du train qui part en avance probablement.
Les réseaux ont ce pouvoir de toucher plus sûre-
ment le grand public : aujourd’hui, les blogs, les mé-
dias citoyens, Twitter et Facebook désormais sont 
les meilleures caisses de résonance. Comme nous 
l’avions déclaré au Forum Changer d’Ère 2013, les 
vrais utopistes sont ceux qui pensent que le monde 
peut continuer comme ça.

Vers une société plus optimiste et communicante

L’information constructive consisterait à élever le 
citoyen. Nous devons revoir la façon, dont nous 
sommes éduqués à analyser l’information, à perce-
voir le négatif avant de voir ce qui va bien et nous 
aiderait à progresser (Anne-Sophie Novel, fonda-
trice d’Ecolo Info, spécialiste de l’économie collabo-
rative)
Les journalistes de la presse écrite, secteur sinistré, 
accusent les blogs de leur faire une concurrence 
déloyale. Certes, la mise à disposition gratuite de 
l’information sur internet a pu participer à engen-

http://www.forumchangerdere.com
http://www.forumchangerdere.com
http://www.forumchangerdere.fr/forum-changer-dere2-pari-tenu
http://www.forumchangerdere.fr/forum-changer-dere2-pari-tenu
https://www.youtube.com/watch?v=cv05yiWONec
http://www.ecoloinfo.com/
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drer une crise sans précédent de tout un secteur, 
mais elle a aussi donné naissance à un journalisme 
indépendant, qui échappe à l’emprise des grands 
groupes, mène des enquêtes d’utilité publique en 
recourant au financement participatif avec des pla-
teformes comme Ulule ou KissKissBankBank pour 
citer deux acteurs majeurs du crowdfunding.
On a beaucoup parlé il y a quelques mois de l’en-
quête participative (ou ouverte) portée par Sylvain 
Lapoix et Anne de Malleray sur la gestion des dé-
charges publiques en France. Des journalistes qui 
travaillent avec les « lanceurs d’alerte » sans se 
poser eux-mêmes comme des militants. Comme 
tous ceux qui ont contribué à cette Force de Propo-
sition, ils veulent avant tout que l’information fasse 
progresser la société.
On peut aussi donner en exemple le film participatif 
« Demain » sur les initiatives locales pour le déve-
loppement durable de Mélanie Laurent et de Cyril 
Dion, qui ont récolté 87.000 euros de plus que la 
somme espérée, en moins d’une semaine grâce à 
KissKissBankBank.
Voilà pourquoi il est important de former les journa-
listes aux enjeux de ce siècle, et de leur apprendre 
que l’économie et la finance ne sont pas qu’une fin, 
mais des moyens pour se poser les bonnes ques-
tions. La question étant aussi de savoir dans quel 
monde nous voulons nous projeter. II faut construire 
son récit.

De l’indignation raisonnée à l’utopie constructive

Il faut apprendre aux journalistes à être plus 
constructifs, réalistes, positifs. Les protestations 
de la rue sont récupérées par les médias ou cer-
tains mouvements politiques. Il faut savoir passer 
de l’indignation raisonnée à l’utopie constructive. Il 
faut donner envie d’aimer le futur (Joël de Rosnay).

http://www.franceinfo.fr/culture-et-medias/medias/article/qui-appartient-la-presse-quotidienne-nationale-459641
http://www.franceinfo.fr/culture-et-medias/medias/article/qui-appartient-la-presse-quotidienne-nationale-459641
http://fr.ulule.com/
http://www.kisskissbankbank.com/
http://fr.ulule.com/sylvainlapoix/
http://fr.ulule.com/sylvainlapoix/
http://www.terraeco.net/_Anne-de-Malleray_.html
http://fr.ulule.com/decharges/
http://fr.ulule.com/decharges/
http://www.youphil.com/fr/article/07467-film-demain-melanie-laurent-colibris-financement-participatif-crowdfunding?ypcli=ano
https://www.youtube.com/watch?v=qzYnkqyx40c
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Une sélection des propositions des participants aux CoLabs

Créer, adossés aux sites institutionnels des mairies, des sites 
d’échanges et de partage entre citoyens
Créer des salles citoyennes dans chaque ville/quartier pour favori-
ser le débat sur des thèmes très différents tout en permettant aux 
gens de participer à distance (reformuler les mots, expliquer, pour 
mieux se comprendre)
Transformer le Sénat et l’Assemblée nationale en assemblées popu-
laires
Redéfinir le pacte civique pour sensibiliser les citoyens à l’impor-
tance d’aller voter
Créer des conseils municipaux de jeunes (enfants, adolescents)
Intégrer des citoyens dans les commissions municipales
Créer un baromètre de satisfaction permanent pour analyser et me-
surer ce qui va ou ne va pas dans la municipalité
Faire se rencontrer les élites et le peuple : changer les rôles et four-
nir un retour d’expérience sur le modèle des stages ouvriers des 
grandes écoles, proposer à des ouvriers/employés des stages à des 
postes d’encadrement tout en percevant le salaire et en assurant 
les horaires de la fonction pendant la durée du stage (cela vaut aussi 
pour les stages ouvriers)
Changer les rôles à l’école en proposant aux parents de devenir en-
seignant le temps d’une journée
Faciliter les initiatives locales et permettre aux citoyens de décider 
des financements participatifs
Inventer un école démocratique : et si tous les citoyens étaient for-
més à être les dirigeants de demain ?
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L’ECOSYSTEME NUMERIQUE OUVRE
DE NOUVEAUX CHAMPS DES POSSIBLES

Avec son architecture, ses valeurs, son organisation 
horizontale, son modèle rhizomique, le numérique 
affecte les uns après les autres tous les pans de la 
société en inspirant de nouveaux modèles, même 
dans les domaines les plus inattendus. L’impres-
sion en 3D de maisons, de prothèses médicales, les 
nouveaux venus dans les services de voiture avec 
chauffeur ou la production d’énergie en pair à pair… 
viennent bouleverser les secteurs du bâtiment, de 
la santé, des services, de l’automobile ou de l’éner-
gie, qui se croyaient jusqu’ici préservés.

http://fr.wikipedia.org/wiki/Pair_%C3%A0_pair
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Soyons « cybversifs »

Le numérique redistribue les cartes et change la 
perception de l’équilibre entre politique, philosophie 
politique, être de gauche ou de droite...
Internet, c’est tous pour un et chacun pour soi… 
(Adrien Aumont, cofondateur de KissKissBankBank) 
qui animait un CoLab sur ce thème.
Internet révolutionne notre quotidien. C’est une 
expérience  encore neuve, un champ en friche. 
Comment construire ensemble au-delà des 
frontières à l’ère de la Révolution digitale ? Comment 
imaginer des futurs souhaitables, repenser la 
politique, la ville, l’entreprise, les relations humaines, 
la science, l’Homme, l’éthique dans le contexte des 
nouveaux marchés du savoir et de la connaissance, 
de la Recherche en open science, de l’open data…?
Le numérique ouvre de nouveaux champs des pos-
sibles dans l’information, l’économie, l’éducation 
et la politique notamment. Nous inventons de nou-
veaux modèles, de nouvelles gouvernances… et 
certaines de ces idées peuvent s’avérer de «fausses 
bonnes» idées, qui nous seront reprochées plus 
tard par nos enfants… Comment éviter cela ? Com-
ment ne pas reproduire les erreurs du passé, de nos 
aînés?
Peut-on faire confiance aux politiques pour nous 
y aider? Nous ne pouvons pas confier cette res-
ponsabilité à la classe politique tant qu’elle n’aura 
pas pris la mesure des enjeux de cette Révolution 
numérique inédite dans l’Histoire de l’humanité, 
comme nous l’avons écrit précédemment.
En revanche, nous pouvons faire en sorte que cha-
cun se sente responsable de ce qu’il est en train de 
mettre en place. Nous pouvons créer les conditions 
d’une co-régulation citoyenne reposant sur la

https://www.youtube.com/watch?v=cs1pEd3sMz4
http://www.kisskissbankbank.com/
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
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confiance et des valeurs partagées, contourner les 
pouvoirs en place et les paradigmes soutenus et 
défendus par ceux qui les détiennent.
Pour faire changer les gens et les institutions, 
apportons la preuve du concept («the proof of 
concept». Joël de Rosnay) : faisons en petit (micro)
quelque chose qui peut avoir des macro effets. 
Jacques Monod, qui fut membre du Groupe des Dix, 
disait que les idées devaient être comme des virus. 
Elles doivent créer une épidémie pour que chacun 
se soit contaminé...
Soyons des perturbateurs. Soyons disruptifs, sub-
versifs. Soyons cybversifs (cy(ber)-(sub)versifs) 
pour créer la disruption, le changement de para-
digme et faire en sorte que ces monolithes de pou-
voir, qui ne veulent pas changer soient capables de 
conduire à une véritable démocratie participative, 
et pas seulement à une démocratie représentative 
qui a vécu (Joël de Rosnay). Glissons-nous, tels des 
hackers, dans les interstices du système pour le 
changer de l’intérieur et le faire évoluer (Cyril Lage, 
créateur de la plateforme Parlement & Citoyens, 
co-fondateur du collectif Démocratie Ouverte).
C’est aussi ça l’idée d’empowerment : se prendre en 
mains. Tous acteurs et co-acteurs du changement 
et de son destin. Tous responsables et co-
responsables.

Pour une égalité des rêves

Plus encore que le contrôle et la régulation, nous 
l’avons vu, l’éducation et la sensibilisation des 
citoyens sont essentielles. L’éducation au sein 
de la famille est essentielle, avec des parents qui 
éduquent leurs enfants, mais aussi des enfants qui 
apprennent à leurs parents. L’éducation doit être 
réciproque, et «transgénérationnelle».

https://www.youtube.com/watch?v=WOheCm82rPo
https://www.youtube.com/watch?v=WOheCm82rPo
http://www.hackerstudios.com/
https://www.youtube.com/watch?v=1olisrOVsPc
https://www.parlement-et-citoyens.fr/
http://democratieouverte.org/
https://www.youtube.com/watch?v=Gk1XV8AIEpw
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A l’école, il faut éduquer les enfants tout en appre-
nant à l’école à éduquer les élèves… Enseigner à 
renverser la pyramide des hiérarchies et du pou-
voir, à encourager les initiatives individuelles, à dé-
velopper une culture de l’innovation, à être respon-
sable de ses actes, à avoir confiance en soi et à faire 
confiance aux autres, à encourager l’ambition et les 
rêves au lieu de les broyer.
L’égalité des rêves (Adrien Aumont) est aussi im-
portante sinon plus que l’égalité des chances. Elle 
induit un autre rapport à l’échec. Un échec, qui doit 
faire partie de l’apprentissage et ne plus être stig-
matisant. Au lieu de compter le nombre de fautes 
dans une dictée d’enfants, évaluons l’acquisition 
et les progrès possibles en comptant le nombre 
de mots justes plutôt que l’écart à l’idéal. Entre-
prendre, c’est déjà prendre un risque. Entreprendre 
de manière innovante, c’est prendre un double 
risque (Anne Lauvergeon, présidente de la Commis-
sion « Innovation 2030 »).
Avant de rejoindre Harvard ou Stanford, nombre de 
dirigeants de grands groupes de la net economy ont 
suivi leur scolarité dans des écoles alternatives. Ils 
ont appris dès le plus jeune âge à appliquer les mé-
thodes d’éducation «ouvertes» et d’enseignement 
mutuel qui favorisent l’autonomie, la créativité et 
la confiance en soi. C’est le cas des fondateurs de 
Google, Sergey Brin et Larry Page, du fondateur 
d’Amazon Jeff Bezos ou encore du fondateur de 
Wikipédia, Jimbo Wales, qui tous ont été éduqués 
selon la pédagogie Montessori. 
Incitons à une «révolution mentale» et créons 
l’émulation en encourageant les enseignements 
alternatifs. Laissons s’exprimer les citoyens et of-
frons-leur un environnement propice à l’expression

http://www.forumchangerdere.fr/pour-une-france-qui-innove-et-entreprend
https://www.youtube.com/watch?v=lpuAJ-z7b08
http://www.redressement-productif.gouv.fr/commission-innovation-2030-installee
http://www.redressement-productif.gouv.fr/commission-innovation-2030-installee
http://fr.wikipedia.org/wiki/Sergey_Brin
http://fr.wikipedia.org/wiki/Larry_Page
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jeff_Bezos
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jimbo_Wales
http://fr.wikipedia.org/wiki/P%C3%A9dagogie_Montessori
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de cette digitalisation des manières de faire et des 
usages.

L’innovation est l’affaire de tous

L’éducation se fait aussi au sein des entreprises, où 
la créativité et la propension à innover doivent da-
vantage être encouragées. Il faut revaloriser l’ambi-
tion personnelle pour réenchanter l’ère, parce que 
L’ambition carbure à la passion (Vincent Cespedes : 
«La philosophie en 2114»). 
Enfin, pour encourager l’innovation, nous devons 
ajouter à l’actuel principe de précaution, figurant 
dans la Constitution française, un principe d’inno-
vation. L’État a un rôle à jouer pour encourager 
et doter de plus de moyens, de plus de liberté, les 
entrepreneurs, les inventeurs, les innovateurs, les 
rêveurs en affectant une partie des 200 milliards 
d’euros de commandes publiques pour encourager 
l’innovation.  Il suffirait de prélever 3% de ce bud-
get (6 milliards par an) en «achats innovants». De 
quoi (Anne Lauvergeon) faire la différence pour les 
entreprises innovantes.
Multiplions les Bourses aux projets des jeunes ta-
lents. L’entrepreneuriat, ce n’est pas n’est pas seu-
lement les grandes entreprises, les grandes levées 
de fond. Ça peut être 4.000 euros qui permettront 
à un créateur de startup d’aller au bout de son pro-
jet. Aller au bout de ses rêves contribue à l’éman-
cipation de chacun d’entre nous (Adrien Aumont).
C’est ainsi que nous parviendrons à rendre nos sys-
tèmes innovants plus efficaces, plus «durables», 
c’est-à-dire : plus éthiques, plus respectueux des 
autres et de l’environnement (changer d’ère c’est 
aussi changer d‘air…).

https://www.youtube.com/watch?v=3dveAAdSeEw
https://www.youtube.com/watch?v=qaxP0k0-9_g
http://www.assemblee-nationale.fr/connaissance/constitution.asp
http://www.forumchangerdere.fr/pour-une-france-qui-innove-et-entreprend
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Quand le numérique révolutionne l’éducation et 
la recherche

L’école aussi doit s’adapter à la Révolution digi-
tale. Adapter ses outils, sa façon d’enseigner, ses 
espaces de diffusion de l’enseignement… Enseigner 
aujourd’hui à des enfants, à des étudiants ou à des 
adultes en formation professionnelle qui maîtrisent, 
mieux que certains enseignants, les outils numé-
riques réclame forcément quelques adaptations.
Ne faudrait-il pas mixer les lieux d’enseignement 
(à l’école et en classe virtuelle), revoir les canaux 
de diffusion des enseignements (complémentarité 
entre cours magistraux et MOOCs)? Plutôt que 
d’enseigner dans des classes à des élèves présents 
physiquement, nous pouvons dispenser, en complé-
ment ou à la place quand c’est possible, des cours 
dans des classes virtuelles, suivre des formations 
grâce aux MOOCs (Massive Open Online Courses) 
ces cours en ligne ouverts et gratuits et partager 
les réflexions sur les forums associés. Les MOOCs 
participent à cette construction de l’information po-
sitive que nous évoquions en début d’ouvrage.
Encourageons l’approche pédagogique des classes 
inversées à l’université où les cours  restent as-
sez traditionnels, avec des «sachant» sûrs de leur 
savoir et des «apprenant» rarement autorisés à 
contredire le maître.

Information n’est pas connaissance

«Apprendre à apprendre» devient une notion vitale 
pour l’information de la connaissance, ne serait-ce 
que pour ne pas être noyé dans la pléthore d’infor-
mations qui nous parvient quotidiennement. Com-
ment identifier, trier, hiérarchiser et intégrer 

http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/Cours_en_ligne_ouvert_et_massif
http://www.france-universite-numerique.fr/moocs.html
http://fr.wikipedia.org/wiki/Cours_en_ligne_ouvert_et_massif
http://fr.wikipedia.org/wiki/Classe_invers%C3%A9e
http://fr.wikipedia.org/wiki/Classe_invers%C3%A9e
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l’information pertinente ? La notion «d’apprendre 
à désapprendre» (Célya Gruson-Daniel, spécialiste 
de l’open Science, fondatrice de HackYourPhd) est 
importante également. Le savoir, notamment dans 
la Recherche,  n’est pas figé et il faut accepter de 
remettre en cause ses connaissances.
On observe que la société de la connaissance a des 
impacts sur les processus d’apprentissage et sur 
le cerveau. Un enfant apprenant avec les nouveaux 
outils du numérique va-t-il apprendre la même 
chose que les générations qui l’ont précédé avec 
les livres papier? Nous avons aussi besoin de cher-
cheurs en neurosciences cognitives pour répondre 
à cette question.
Il faut de nouvelles compétences, de nouveaux 
métiers pour accompagner ces transformations, 
pour aider les citoyens à s’adapter, sont nécessaires. 
Les citoyens ont du mal à accepter une société 
aussi « ouverte », un pouvoir qui se décentralise, 
caractéristique du passage d’un monde à l’autre, 
sachant que ces deux mondes risquent de cohabiter 
un certain temps jusqu’à ce que chacun d’entre 
nous ait terminé sa mue.
L’information est souvent noyée sous la commu-
nication, et la confusion entre information et com-
munication est fréquente alors que l’une et l’autre 
sont très différentes. Il nous faut donc des intermé-
diaires, des « passeurs », des vulgarisateurs, pour 
accompagner cette mutation, pour tisser des liens 
entre le monde de la Recherche, de l’entrepreneu-
riat et de l’enseignement également. Il y a beaucoup 
à faire pour améliorer ce qui ne va pas dans l’orga-
nisation de la recherche scientifique. L’open science 
est une voie intéressante.

https://www.youtube.com/watch?v=HzsAVgxAPow
http://hackyourphd.org/
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Il faut donner, notamment à travers l’éducation 
nationale et les entreprises, une chance à 
l’expression des savoirs. Si on ne permet pas 
cette expression, cette transformation, beaucoup 
de citoyens se désintéresseront des outils du 
numérique.

Il faut réfléchir à une prospective de l’argent

Le Groupe des Dix avait pressenti l’arrivée de l’ère 
de l’information, avec l’espoir qu’elle serait une so-
ciété d’abondance (Henri Atlan) grâce à la multipli-
cation à l’infini des échanges d’informations (sans 
perte, puisque l’information donnée n’est jamais 
perdue). Espérons que cette abondance, le passage 
du besoin de propriété de tout à une nécessité de 
droit d’accès (Michel Rocard) changera le monde en 
bien, le rendra moins violent 
La solidarité, le partage des connaissances et des 
ressources, la mutualisation des moyens, la société 
collaborative, etc. sont des bienfaits, mais La Révo-
lution numérique a aussi son revers de médaille. 
Nous ne vivons pas dans un monde parfait, et les 
dangers guettent. La puissance des outils du numé-
rique peut, dans de mauvaises mains, engendrer 
conflits et violence. Les pulsions de violence et de 
mort, les réseaux de cybercriminalité, l’espionnage 
ou l’intrusion dans la vie privés sont des méfaits.
Nous serions naïfs d’imaginer que les fondations du 
monde actuel permettent de bâtir en paix le monde 
suivant. La violence sans contrôle menace de toute 
part : militaire, civile, individuelle, collective… La vio-
lence de l’argent dans un monde où tout est «mar-
chandisé» nous oblige également à réfléchir à une 
prospective de l’argent (Michel Rocard).

https://www.youtube.com/watch?v=-IGYf9tiJyQ
https://www.youtube.com/watch?v=xtE6zw_ZRXU
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
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VERS DE NOUVEAUX RAPPORTS 
DE FORCE ET DE POUVOIR

Internet possède les mêmes caractéristiques que le 
rhizome : souplesse et mobilité qui assurent cette 
capacité à se transformer et à innover en perma-
nence. Voilà pourquoi les entreprises du numérique 
ont toujours un coup d’avance…
Les invasions des « Barbares du numérique» (Nico-
las Colin, Inspecteur des finances, cofondateur de 
TheFamily.co) vont-elles conduire à la chute de 
notre civilisation comme avant elles, les Invasions 
barbares ont mené à la chute de l’Empire romain 
d’Occident). Contre toute attente, l’Empire romain, 
plus puissant, mieux armé et plus rationnel dans 
ses choix stratégiques a été vaincu par un adver-
saire, dont il ne comprenait ni la façon de raisonner 
ni la façon d’agir ou la stratégie. L’Histoire se répète 
et il est presque trop tard pour commencer à com-
prendre.

http://www.thefamily.co/
http://fr.wikipedia.org/wiki/Invasions_barbares
http://fr.wikipedia.org/wiki/Invasions_barbares
http://fr.wikipedia.org/wiki/D%C3%A9clin_de_l'Empire_romain_d'Occident
http://fr.wikipedia.org/wiki/D%C3%A9clin_de_l'Empire_romain_d'Occident
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Quand l’invasion barbare envahit tous les pans 
de l’économie

D’abord limitée à la publicité et au e-commerce, 
cette invasion barbare a envahi tous les champs de 
l’économie. De la culture (édition, musique, audio-
visuel, presse) à des secteurs apparemment très 
éloignés des technologies numériques (bâtiment, 
énergie ou automobile…).
C’est seulement maintenant que les invasions bar-
bares s’attaquent aux fondements de l’Empire que 
notre élite, peu accueillante à l’innovation, com-
mence à comprendre et à réagir. Mais elle est trop 
lente et les ressources déployées sont trop faibles 
pour contrer les grandes entreprises qui ont émer-
gé. On est loin de la tradition française avec son 
élite éclairant et guidant le peuple. 
Dans la société numérique, l’élite est la dernière à 
réaliser ce qui arrive, à comprendre les enjeux fi-
nanciers et industriels alors que l’immense vivier de 
startups alliées à des centaines d’utilisateurs dans 
le monde renversent tout sur son passage. Et parmi 
ces entreprises dominantes sur l’échiquier mondial, 
à l’exception de la Chine, toutes ont leur siège social 
sur la côte ouest des Etats-Unis.

De l’État-Nation à l’entreprise-État

Ainsi, le monde tel que nous l’avons connu craque, 
menace de s’effondrer. C’est un fait : l’ancien 
monde est en train de disparaître pour laisser place 
à un nouveau système de pensée, de valeurs, de 
pratiques, de relations aux autres, de production 
de richesses, de rapports de forces, de nouveaux 
pouvoirs.
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La fin de notre monde, c’est peut-être la fin d’une 
forme de civilisation, la fin d’un monde, mais ce 
n’est pas pour autant la fin du monde… si tant est 
que ceux qui nous gouvernent parviennent enfin à 
comprendre les défis à relever pour notre pays, 
qu’ils s’adaptent sans tarder à un mouvement qui 
de toute façon ne fera pas machine arrière en dépit 
de la résistance des États, qui n’apportent comme 
réponse que réglementations et taxes supplémen-
taires.
En dépit des craintes des citoyens, qui ne 
perçoivent pas immédiatement les bénéfices de ce 
changement de monde censé leur offrir de nouvelles 
opportunités. Des citoyens à qui l’on vante chaque 
jour le principe shumpeterien de «destruction 
créatrice» sans savoir quand, faute de formation 
suffisante, ils pourront enfin profiter des nouveaux 
emplois promis dans le secteur du numérique et de 
la e-economy.
Comment, dans un contexte où tout est mouvant, 
tirer son épingle du jeu? Les grands acteurs de la e-
economy imposent leurs règles du jeu sur la scène 
économique mondiale. En créant leur propre modèle 
de mutuelle santé privée, de crèches, de formation, 
de sécurité contre les cyber attaques et autres, de 
retraite, etc. ils inventent leur propre organisation 
tout en s’affranchissant des États.
Sous l’impulsion de leurs dirigeants, les employés 
de GAFAM (Google, Apple, Facebook, Amazon et 
Microsoft) se considèrent d’ailleurs comme appar-
tenant à un même groupe, une même organisation, 
partageant les mêmes valeurs, les mêmes pra-
tiques, la même culture, le même langage geek, la 
même philosophie, une certaine vision du monde 
pourrait-on dire.



32

On ne peut plus penser le monde de façon 
binaire

Les entreprises de la e-economy évoluent en 
marge des États. Et si nous tracions les frontières 
de chacun des membres de GAFAM, nous consta-
terions que ce sont les clients et les employés qui 
déterminent les frontières désormais ; pas le pays 
d’appartenance ou la situation géographique d’un 
groupe ou de ses filiales. Une organisation qui res-
semble à un État. Un État hors des États. Comme 
on l’a vu, l’entreprise-État souveraine, affranchie 
des États-nations, s’organise autour de ses propres 
modèles et décide de l’affectation de ses budgets, 
non pas pour participer à la «chose publique» 
(comme dans la res publica, la République que l’on 
connaît en France par exemple) mais pour s’assurer 
des monopoles dans les secteurs les plus en pointe 
et les plus créateurs de richesses.
Google, Apple, Facebook, Amazon & Microsoft 
(le fameux GAFAM) nous obligent à revoir notre 
conception même de l’État et de la démocratie et à 
repenser notre civilisation sur de nouvelles fonda-
tions. Peu d’observateurs semblent en avoir pris la 
mesure. La plupart d’entre eux ne voient en GAFAM 
que d’anciens beatniks devenus maîtres du monde… 
Les entreprises de la e-economy diversifient leurs 
activités dans des secteurs de pointe qui leur assu-
reront bientôt des moyens et un pouvoir décuplés, 
notamment sur les marchés porteurs des NBIC (Na-
notechnologies, Biotechnologies, Intelligence artifi-
cielle et sciences Cognitives) ou du big data.
La question n’est pas de savoir comment nous al-
lons retarder l’inéluctable, mais de nous adapter et 
de convaincre nos élites de prendre le train de cette 
Révolution en marche pour le meilleur… mais sans
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le pire (« La révolution numérique n’est pas ce que 
vous croyez… Ou de l’État-nation à l’entreprise-
État »).
Si nos élites politiques et économiques n’y com-
prennent pas grand chose, et que le peuple subit 
cette Révolution digne de la révolution industrielle 
ou des invasions barbares de plein fouet, c’est 
parce qu’on ne peut plus penser le monde de façon 
binaire, comme on l’analysait aux temps de la lutte 
des classes et de la guerre froide. 

Réinventer la gouvernance dans nos 
organisations

Il faut se rendre à l’évidence : tant que l’ancien sys-
tème fonctionne encore, rares seront ceux qui ac-
cepteront de l’abandonner pour un nouveau. Il faut 
donc que l’ancien monde s’écroule pour pouvoir 
changer de paradigme et bâtir un nouveau monde 
sur les ruines du précédent.
On a tendance à reproduire dans la nouvelle ère 
les modèles du paléolithique : un mâle dominant et 
des gens qui obéissent (Dominique Dupagne, méde-
cin, écrivain). Pourtant, les modes de gouvernance 
hiérarchiques ne sont pas les seuls dans le vivant. 
Rappelons-nous «Mon oncle d’Amérique», le film 
d’Alain Resnais dans lequel le médecin et neuro-
biologiste Henri Laborit (1914-1995, membre du 
Groupe des Dix lui aussi) explique que le cerveau 
est une machine à dominer, et que la morale a été 
inventée pour contrôler la domination exercée par 
les dominants prédateurs.
«Gouvernance» nous rappelle l’importance du 
Feed-Back sociétal, la co-participation en temps 
réel des citoyens à l’évaluation des «politiques» qui 
leur sont proposées. La co-régulation citoyenne, 

http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/la-revolution-numerique-nest-pas-ce-que.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/la-revolution-numerique-nest-pas-ce-que.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/la-revolution-numerique-nest-pas-ce-que.html
https://www.youtube.com/watch?v=pL9Ny9YZjSc
http://fr.wikipedia.org/wiki/Mon_oncle_d'Am%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_Laborit
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au sens cybernétique, c’est évidemment la démo-
cratie participative, version et volet positifs d’une 
Gouvernance maîtrisée.
Rappelons que gouvernance vient de kubernetes 
(timonier, en Grec) qui a donné gouvernail, gouver-
nement, cybernétique. C’est André-Marie Ampère, 
qui a inventé le mot cybernétique en 1834 (l’art de 
gouverner les hommes) remis au goût du jour par 
Norbert Wiener en 1947. «The Governor» (gouver-
neur) est aussi le régulateur à boules inventé par 
Boulton & Watt pour réguler le fonctionnement et 
la vitesse des machines à vapeur.
Comme nous l’avons observé avec le taux d’absten-
tion record aux dernières élections municipales et 
européennes, les moyens mis à la disposition des 
citoyens pour participer à la société (vote, élections, 
institutions…) ne sont plus adaptés à un pilotage ef-
ficace de la complexité. Les enjeux de la complexité 
dans un monde en pleine métamorphose échappent 
cruellement à nos «managers de la complexité». 
Nous sommes en train d’inventer une «commu-
nauté collaborative mondiale» (les anglo-saxons 
parlent de «collaborative commons»). Une autre 
forme positive de mondialisation à la frontière du 
capitalisme égoïste, créateur d’inégalités et de vio-
lences, et du socialisme étatique (Joël de Rosnay : 
«L’Homme symbiotique. Regards sur le troisième 
millénaire» et«Vers un écosocialisme»).

Accorder une nouvelle place au travail

Il faut encourager les systèmes qui privilégient 
la multiplicité des liens et des interdépendances 
entre les salariés, qui choisissent la transversalité 
plutôt que les hiérarchies pyramidales. L’hôpital 
magnétique (magnet hospitals) est cet hôpital

http://fr.wikipedia.org/wiki/Andr%C3%A9-Marie_Amp%C3%A8re
http://fr.wikipedia.org/wiki/Norbert_Wiener
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9gulateur_%C3%A0_boules
http://fr.wikipedia.org/wiki/Boulton_%26_Watt
http://www.scenarios2020.com/livre/
http://www.someplexe.org/lhopital-magnetique/
http://www.someplexe.org/lhopital-magnetique/
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 «aimanteur» expérimenté en Amérique du Nord, 
qui attire le personnel soignant qui ne veut plus 
le quitter. Ce modèle est la preuve vivante que les 
valeurs d’avenir ne résident ni dans les procédures, 
ni dans les actions de planification, mais bien dans 
des structures plus humaines, qui réconcilient 
productivité et épanouissement personnel et gérées 
comme un système complexe. On y encourage 
l’utilisation d’outils transversaux, la coopération, 
l’écoute, l’empathie, la solidarité, l’autonomie, 
l’entraide, la valorisation réelle des compétences 
et la créativité. Les gens se parlent et s’écoutent 
à tous les niveaux, et la direction est attentive aux 
suggestions de ses employés et les encourage à 
innover pour améliorer les méthodes de travail. Les 
structures magnétiques sont un état d’esprit. On 
parle d’«hétérarchie». Naturellement, ces hôpitaux 
où il fait bon travailler sont aussi ceux où il fait bon 
être soigné (Dominique Dupagne, «Les systèmes 
fondés sur les rapports de domination ont atteint 
leurs limites»).
En France, l’entreprise de fonderie FAVI fondée par 
Jean-François Zobrist, «qui croit que l’Homme est 
bon», préconise le management par la confiance. 
Un mode de gouvernance qui a permis à son entre-
prise de se hisser à la place de leader mondial sur 
son marché. Preuve qu’il est possible de faire rimer 
travail et plaisir. Si pour certains «travail» évoque 
plutôt le «tripalium», du nom de l’instrument de tor-
ture ; pour d’autres, il participe à l’épanouissement 
de l’être humain. Encourageons les expériences po-
sitives, la gouvernance ouverte, l’autorité joyeuse, 
le business et la hiérarchie «friendly»… Mettons en 
lumière des réussites en France et à l’étranger pour 
que les usages émergent.

http://fr.wikipedia.org/wiki/H%C3%A9t%C3%A9rarchie
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/06/dr-dominique-dupagne-les-systemes.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/06/dr-dominique-dupagne-les-systemes.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/06/dr-dominique-dupagne-les-systemes.html
http://www.lexpress.fr/infos/pers/jean-francois-zobrist.html
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A travers ces exemples de nouveaux modes de 
gouvernance, nous comprenons que déjà nous ne 
travaillons plus de la même manière. Passons d’une 
logique de moyens à une logique de résultat pour 
mieux prendre en compte la porosité des frontières 
entre vie personnelle et vie professionnelle (David 
Fayon, responsable de la prospective et de la veille 
à La Poste Courrier). Valorisons le travail bénévole 
rendu possible avec le 2.0, (journalisme citoyen, 
encyclopédie libre…). Intégrons-le dans le calcul 
du PIB élargi, qui prendrait aussi en compte le bien-
être. Favorisons les formes de travail alternatives 
(télétravail quelques jours par semaine pour agir 
sur le bilan carbone, espaces de co-working favo-
risant les rencontres et les interactions profession-
nelles et sociales).
Facilitons les initiatives de création d’entreprises 
dans des secteurs inédits résultants de passions ou 
de la conjonction entre passions. Incitons au déve-
loppement d’entreprises répondant à des besoins 
locaux, au contexte démographique (ruralité, se-
niors, dépendance) et parfois immédiats.
Au-delà de la formation initiale, Incitons à l’auto-
formation tout au long de sa vie pour favoriser la 
curiosité, l’innovation, le collaboratif et permettons 
de développer des expertises et de maintenir son 
employabilité. Enfin, tendons vers une auto-régu-
lation pour proposer une auto-syndicalisation avec 
la capacité d’agir massivement en ligne pour une 
cause partagée par un grand nombre de nature à 
être bénéfique aux travailleurs sans pour autant 
obérer les résultats à long terme.

https://www.youtube.com/watch?v=LVJfVI8L5uQ
https://www.youtube.com/watch?v=LVJfVI8L5uQ
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VERS LA COMMUNAUTE 
COLLABORATIVE MONDIALE

L’argent est une autre forme de violence (Michel 
Rocard) d’où la nécessité de réinventer le 
capitalisme. A quoi ressemblera le capitalisme 
de demain? Comment lutter contre la logique 
spéculative, développer une économie réelle à 
valeur sociale, écologique et culturelle? Créons 
des banques locales, des banques nomades, des 
modèles économiques solidaires, alternatifs à la 
démesure de la logique spéculative qui est au cœur 
du système économique.

https://www.youtube.com/watch?v=xtE6zw_ZRXU
https://www.youtube.com/watch?v=xtE6zw_ZRXU
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Vers une société du bien vivre

Imaginer un nouveau capitalisme  implique des rup-
tures fondamentales. «Hannah Arendt parlait de 
«logique de l’œuvre» (Patrick Viveret). Cette idée de 
passion illimitée et de société non anonyme à res-
ponsabilité illimitée… en émotion, c’est le droit pour 
chaque humain de sortir de la logique du travail au 
sens de dépendance et de survie pour devenir ar-
tiste de sa vie. 

Révolutionner le capitalisme financier

Sur les 4.000 milliards de dollars qui s’échangent sur 
les marchés financiers, seuls 2% correspondent à 
des biens et des services effectifs (Patrick Viveret). 
Et selon Oxfam (organisation internationale de 
développement qui mobilise le pouvoir citoyen 
contre la pauvreté) la richesse cumulée de 67 
personnes sur cette planète équivaut au revenu 
de 3,5 milliards d’êtres humains. Notre système, 
ultra capitaliste, est une fabrique à inégalités, à 
destruction des classes moyennes et, par voie 
de conséquence, une fabrique à violence, donc de 
destruction de la démocratie.
Nous devons traiter la question de la violence liée à 
l’articulation des fondamentalismes, qui détruisent 
les valeurs, la culture, les identités du «vivre en-
semble» de nos sociétés et ouvrent la voie aux 
extrémismes (intégrisme religieux et chauvinisme 
identitaire notamment). Pour vaincre le fondamen-
talisme identitaire et les sources de violence, nous 
devons combattre simultanément le fondamenta-
lisme marchand.
Avec la radicalisation, l’extrémisation, la non parti-
cipation en politique, nous ne sommes pas à l’abri 
d’un détour de l’Histoire… (Roger Sue).

http://fr.wikipedia.org/wiki/Hannah_Arendt
https://www.youtube.com/watch?v=Cq9g6o82Y_8
https://www.youtube.com/watch?v=Cq9g6o82Y_8
https://www.youtube.com/watch?v=f1QYji1Vaio
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Faire de sa vie une œuvre, c’est aller à l’encontre de 
l’instrumentation des grandes passions humaines 
par le capitalisme.
Comme le Forum Social de Belem, appelons à la 
transition vers une société du «BuenVivir», du bien 
vivre en plaçant au cœur du processus le «convi-
vialisme», c’est-à-dire la capacité d’organiser un 
«vivre ensemble» des sociétés comme alternative 
à la violence.
Comment s’opposer sans se massacrer? interro-
geait Marcel Mauss (Manifeste convivialiste). Osons 
parler de l’énergie de la joie de vivre et de l’amour : 
le vivre ensemble par excellence, qui permet d’ima-
giner le devenir de notre famille humaine sous un 
angle positif.

La logique du désir pour libérer l’imaginaire

Il est urgent de repenser l’économie et le capita-
lisme, dans leur dimension humaine (Arnaud Pois-
sonnier, fondateur de Babyloan, microcrédit soli-
daire). Au lieu de «valeur ajoutée» parlons plutôt de 
force de vie «ajoutée», Valor signifiant force de vie 
en latin.
Il est urgent de nous libérer de l’imaginaire du 
capitalisme, de ce postulat selon lequel il n’exis-
terait qu’une façon de créer de la richesse née de 
la confusion entre échange et marché, marché et 
capitalisme. Faisons nôtre la proposition de Jacques 
Robin (fondateur du Groupe des Dix qui a inspiré ce 
forum) de parler d’économie avec marché et non 
d’économie de marché. La plupart des échanges 
entre humains sont de nature non marchande (ré-
seaux réciproques de savoir, bourses d’échanges 
non marchands avec une offre et une demande).
L’erreur des Marxistes et des Libéraux est de 

http://www.europesolidaire.eu/article.php?article_id=224
http://www.legrandsoir.info/le-concept-andin-de-buen-vivir-et-l-ecosocialisme.html
http://lesconvivialistes.fr/?page_id=54
http://lesconvivialistes.fr/?page_id=54
http://fr.wikipedia.org/wiki/Marcel_Mauss
http://www.journaldumauss.net/?Manifeste-convivialiste-Abrege
https://www.youtube.com/watch?v=4Zn1LApWRdQ
https://www.youtube.com/watch?v=4Zn1LApWRdQ
http://www.babyloan.org/fr/
http://www.forumchangerdere.fr/jacques-robin-et-le-groupe-des-dix
http://www.forumchangerdere.fr/jacques-robin-et-le-groupe-des-dix
http://forumchangerdere.fr/wordpress/wp-content/uploads/2013/05/Sur-les-traces-du-G10-FCE-050613.pdf


40

Des fous et des sages

80% des idées émergées pendant le CoLab sur la 
transformation du capitalisme s’entendent pour 
replacer l’Homme au cœur du système, redonner 
de la «valeur» à l’individu. Un scénario poétique de 
société non anonyme à passion illimitée (Arnaud 
Poissonnier) a ainsi émergé, avec en toile de fond 
l’idée de permettre à un individu de devenir action-
naire sur la base de son engagement personnel. Un 
système de rémunération valorisant et récompen-
sant l’engagement passionnel d’un individu au profit 
de l’entreprise.
L’idée, certes un peu utopique, d’un «droit rechar-
geable à la richesse» a émergé, dans le contexte 
du fossé qui se creuse de plus en plus entre riches 
et pauvres, mais aussi entre riches et classes 
moyennes. Un droit rechargeable à la richesse tous 
les 25 ans, qui encouragerait la création de richesse 
pendant les 25 premières années de sa vie active 
avec une remise des compteurs à zéro et une redis-
tribution des richesses à tous, etc.
La création de banques nomades pour révolutionner 
la banque est une autre voie possible. «La banque» 
au service de l’hyper proximité qui se déplace en 
minibus dans les quartiers, au pied des immeubles, 
pour financer les besoins et les projets locaux tout 
en créant du lien social.
Le mouvement des Makers transforme les modes

confondre capitalisme et marché (Patrick Viveret). 
Le capitalisme est né des marchés et, comme l’a 
expliqué Fernand Braudel, si on le laisse se dévelop-
per dans une logique de puissance et non dans une 
logique d’échange, il finit par détruire les échanges 
mais aussi les marchés.

https://www.youtube.com/watch?v=4Zn1LApWRdQ
https://www.youtube.com/watch?v=4Zn1LApWRdQ
http://www.makers-france.fr/
https://www.youtube.com/watch?v=Cq9g6o82Y_8
http://fr.wikipedia.org/wiki/Fernand_Braudel
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de faire et de pensée. Ce ne sont plus les dirigeants 
ni les gouvernements qui décident comment vont 
se créer et se réguler les organisations. Ce sont les 
citoyens, les entrepreneurs, les innovateurs… qui 
créent les mouvements et de nouveaux modes de 
gouvernance.
Nous sommes tous des Makers à notre façon 
(Jennifer Leblond, chef de projet Innovation à La 
Fonderie, agence numérique d’Ile-de-France). 
Veillons cependant à ne reproduire ni les hiérarchies 
et les rapports de force au sein de la société 
collaborative, ni l’entre soi, voire un nouvel 
élitisme, « sinon nous n’aurons créé qu’une illusion 
de collaboration parce que le collaboratif sans la 
copropriété et la co-décision est une foutaise… » 
(Vincent Cespedes : «La philosophie en 2114»).
L’expérience d’Ismaël Le Mouël avec HelloAsso.
com (plateforme de crowdfunding) est intéressante 
parce qu’elle préconise la disruption jusque 
dans son business model. Airbnb (locations 
entre particuliers), Uber (service de voitures de 
tourisme avec chauffeurs) et autres plateformes 
participatives qui prennent une commission de 10 
à 20%, comme dans le système classique. Une 
pratique du «collaboratif» qui a peu à voir avec 
les valeurs du partage préconisées par la société 
du Co et par HelloAsso qui reverse 100% des dons 
collectés. 
Aucune commission, mais la proposition au contri-
buteur de laisser un «pourboire» à HelloAsso. 
Après un démarrage un peu chaotique, la plate-
forme s’en sort très bien aujourd’hui, avec 60% des 
internautes qui font le choix de verser un pourboire. 
Au sein de la communauté virtuelle, le principe de 
confiance fonctionne aussi, car il repose sur le par-
tage des valeurs communes. 

http://www.makers-france.fr/
https://www.youtube.com/watch?v=xCmTujbWswU
http://www.lafonderie-idf.fr/
http://www.lafonderie-idf.fr/
http://www.vincentcespedes.net/dotclear/
https://www.youtube.com/watch?v=qaxP0k0-9_g
https://www.youtube.com/watch?v=pKTSXFDO1DY
http://www.helloasso.fr/
http://www.helloasso.fr/
https://www.airbnb.fr/?cdn_locale_redirect=1
https://www.uber.com/
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l’Homme est en train de se fondre dans la machine, 
ces systèmes intelligents et autonomes qui 
menacent de gérer le monde. Veut-on vraiment 
d’une société asservie aux robots, ces « machines 
qui pensent » auxquelles nous déléguons tout ou 
presque? L’urgence est de replacer l’humain au 
centre d’une dynamique collective, participative 
et co-créative, mais pour cela, nous devons nous 
allier, avancer ensemble.
Voilà pourquoi notre société a autant besoin de fous 
que de sages (Adrien Aumont). Alors soyons fous… 
et sages à  la fois !

Vouloir l’Europe

Lors des élections européennes de mai dernier, 
seuls 27% des moins de 35 ans sont allés voter et 
30% d’entre eux ont voté FN… (cf. les résultats). 
Désintérêt ? Défiance ? La jeunesse française ne croit 
plus à la politique, dit-on. Il est vrai que le décalage 
est tel entre ses attentes et les discours des 
leaders politiques qu’elle semble se désintéresser 
de la question politique. Pour autant, c’est politique 
à tous les étages… : national, européen, mondial. Il 
faut juste lui redonner du sens.
Qu’est-ce que la politique dans un monde ouvert, 
globalisé peuplé d’individus, et non de peuples ? 
(Emmanuelle Duez, co-fondatrice de The Boson 
Project, WoMen’Up). Que faire pour que le rêve 
européen n’en reste pas au stade de l’utopie?
Aujourd’hui les jeunes générations ont tendance à 
se définir selon leur appartenance (catégorie des 
entrepreneurs, des citoyens du monde, des cher-
cheurs…) sans se sentir obligés de se définir poli-
tiquement de droite ou de gauche. L’appartenance 
politique n’est plus une obligation, mais une option

http://election-europeenne.linternaute.com/
https://www.youtube.com/watch?v=T-GLXfmm3Hs
http://www.thebosonproject.com/
http://www.thebosonproject.com/
http://network-womenup.com/
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et cela a forcément un impact sur la façon d’exer-
cer le pouvoir politique.
La difficulté vient aussi du fait que la question de 
l’Europe arrive au plus mauvais moment. Nous vi-
vons la fin d’un cycle, d’une certaine forme de so-
ciété, d’une certaine idée de la modernité, avec la fin 
du monde industriel. Un monde qui n’était pas en-
core marqué par la société de la connaissance ou de 
la société civile, et qui pouvait encore se construire 
par le haut.
On a pris l’Europe pour projet au lieu de faire un pro-
jet pour l’Europe, et du même coup on a renvoyé les 
citoyens à une utopie qui n’existait pas. Et si on ne 
parvient pas à construire une Europe des peuples, il 
n’y aura pas d’Europe du tout.

Pour une politique de l’associativité

Comment redonner du lien et du sens ? L’écono-
mie collaborative et son pendant, la vie associative, 
sont des solutions possibles. L’association a fait ses 
preuves depuis son invention au XVIII°s.
Les communautés sur internet et les réseaux so-
ciaux doivent tout à cette « associativité » natu-
relle. La parole doit être, non pas « aux » politiques, 
mais «à la» politique, ce qui suppose une politique 
de l’associativité. C’est une vraie politique que nous 
devons expérimenter. 
La société de la connaissance et de la conscience 
doit être une société de liberté et de reprise du 
pouvoir (Gilles Babinet «Digital Champion », respon-
sable des enjeux du numérique pour la France). Uti-
lisons l’intelligence des foules. C’est bien le citoyen, 
via l’associativité qui fait évoluer la chaîne de créa-
tion de valeurs grâce au crowdfunding (lever des 
fonds en s’adressant directement aux citoyens), 

https://www.youtube.com/watch?v=OfrPrlC5r6k
http://ec.europa.eu/digital-agenda/en/digital-champions
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au crowdsourcing (mobiliser l’intelligence collec-
tive des internautes pour trouver des solutions), 
crowdspeaking (amplifier et partager une cause ou 
un message en les faisant résonner massivement 
sur les réseaux), open distribution (distribution 
libre, par opposition à distribution exclusive), etc.
De ces nouvelles pratiques, de ces nouveaux liens 
sociaux est née une conception nouvelle du savoir. 
L’associativité est devenue une conséquence de la 
performance, que ce soit dans la sphère privée ou 
dans l’entreprise. Une associativité qui offre des 
perspectives plus audacieuses encore depuis l’avè-
nement des réseaux sociaux tout en induisant une 
plus grande égalité. 
L’économie de la connaissance, que nos structures 
sont incapables de prendre en charge, que nos poli-
tiques sont impuissants à réguler, est une réponse 
à cette crise de lien social. Il n’y a pas de crise éco-
nomique, mais une crise du lien social (Roger Sue). Il 
faut donc identifier et travailler sur les résistances, 
politiques notamment, mais pas seulement.
 Il faut en finir avec cette césure qui oppose les 
Français en deux camps : ceux qui voient la révolu-
tion digitale comme une opportunité et ceux qui ré-
sistent au changement parce qu’ils attendent trop 
et sont déçus, ou pensent avoir plus à perdre qu’à 
gagner de cette Révolution numérique.

https://www.youtube.com/watch?v=f1QYji1Vaio
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
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Une sélection des propositions des participants aux CoLabs

Vivre l’Europe : mieux informer les citoyens sur ce qu’est l’Europe. 
Leur faire prendre conscience aux Européens qu’ils sont européens 
en créant un sentiment d’appartenance (apprentissage très tôt 
d’au moins 3 autres langues européennes, échanges scolaires pour 
découvrir une nouvelle culture et mieux connaître les autres Euro-
péens, encourager la mobilité professionnelle…)
Harmoniser les règles : refonder l’Europe avec une autre idée de 
l’adhésion européenne. Retravailler la Constitution pour qu’elle soit 
au service des citoyens (harmoniser la fiscalité, les systèmes d’as-
surances santé ou chômage, etc.)
Poursuivre la dynamique lancée avec le Parlement européen, avec la 
monnaie européenne
Désigner un président ou un Premier ministre de l’Europe
Et si l’Europe s’ouvrait à des pays non européens : imaginons que 
l’Europe dépasse les frontières du continent européen, et se ras-
semble sur une culture et une vision partagées du monde
Pour une Europe « rayonnante » : faire de l’Europe un modèle inspi-
rant. Mettre en avant l’excellence, les savoir-faire européens. Et si 
l’Europe était un terreau de nouvelles idées, un laboratoire d’expéri-
mentations ?
Et si les transports étaient à l’échelle de l’Europe (métro et TGV) 
pour faciliter la mobilité entre pays, entre citoyens ?
Et si l’Europe était un modèle de démocratie pour le monde : et si 
chaque citoyen était représentant au Parlement européen ?
Faciliter les initiatives locales et permettre aux citoyens de décider 
des financements participatifs
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OUVERTURE : 
CHACUN A LE POUVOIR D’AGIR

Le pouvoir d’agir des individus et des foules (l’empowerment) 
est encore sous-estimé par les actuels détenteurs du 
pouvoir. Pourtant la puissance des réseaux agit déjà comme 
une lame de fond capable de bouleverser la société et 
d’imposer « d’en bas » ses idées, ses valeurs, ses pratiques, 
ses modèles…
Chacun peut/doit s’approprier les outils du numérique 
en étant créateur et co-créateur, acteur et co-acteur. 
Désormais, il faut compter avec le peuple, qui peut se 
mobiliser pour faire pression et imposer de nouvelles règles 
du jeu. Cela ne peut fonctionner que si les parties prenantes 
sont impliquées. Si elles-mêmes sont créatrices de cette 
Révolution digitale. Chacun peut/doit s’approprier les outils 
du numérique en étant créateur et co-créateur, acteur et 
co-acteur.
Il faut multiplier les solutions innovantes pour répondre aux 
nouveaux enjeux du vivre ensemble en encourageant les 
dynamiques d’interactions sociales et d’intercréativité dans 
les domaines de la culture, de l’éducation, de l’économie, de 
la solidarité et des initiatives citoyennes. La ville se renou-
velle avec le numérique. C’est le cas de la région Grand Paris 
Seine Ouest (GPSO) qui représente 500.000 utilisateurs, 
dont 25.000 entreprises avec son projet de «Smart City».
Les collectivités et les grandes entreprises doivent s’inté-
resser à la dimension humaine (interactions sociales, soli-
darité, concertation citoyenne, mutualisation et valorisation 
de compétences…) et à tout ce qui permet de réinventer 
et d’optimiser la gestion technique, pratique, de la ville 
(infrastructures, réseaux…) dans le contexte d’une ville qui 
se densifie et s’interconnecte au monde entier. Les utilisa-
teurs doivent pouvoir trouver des services pratiques locaux 
(transport par covoiturage, urbanisme, sécurité, environne-
ment, énergie…), d’achats groupés, des informations locales 
personnalisées, des services métiers avec des échanges de 

http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9volution_num%C3%A9rique
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compétences entre les habitants, des offres d’emplois, des 
interactions sociales favorisant l’innovation sociale et les 
débats avec des acteurs économiques, sociaux ou culturels 
de la région. 
Il faut proposer des solutions innovantes pour répondre aux 
nouveaux enjeux du vivre ensemble en encourageant les 
dynamiques d’interactions sociales et d’intercréativité dans 
les domaines de la culture, de l’éducation, de l’économie, 
de la solidarité et des initiatives citoyennes (Nils Aziosma-
noff, président fondateur du Cube : Smart City+ ou quand le 
numérique réinvente le «vivre ensemble»).
Désormais, il appartient à chacun d’entre nous de prendre 
son destin en mains, et de contribuer à réinventer la poli-
tique, l’entreprise, la société civile, autant d’alternatives à 
la prospective et à la politique traditionnelles, aujourd’hui 
impuissantes à résoudre les grandes crises et les grandes 
mutations que nous vivons depuis le début du XXI°s.
La démocratie participative, chère à Ségolène Royal, Ministre 
de l’Écologie et du Développement Durable et de l’Énergie, 
qui intervenait en ouverture de ce Forum Changer d’Ère#2, 
devient enfin une réalité. Elle peut rétablir l’équilibre avec 
les politiques et les lobbies (énergie, santé, agro-alimen-
taire, économie, éducation…). Avec ou sans l’assentiment 
des politiques et des lobbies, cette démocratie participative, 
qui émerge des réseaux sociaux, est une opportunité de ré-
habiliter l’utopie et la fraternité en mobilisant le pouvoir des 
citoyens pour inventer un modèle de société «durable».
Enfin, c’est la possibilité, comme le souhaitaient avant nous 
les membres du Groupe des Dix, d’être les architectes d’un 
monde plus équitable et de créer en Europe une véritable 
communauté de destin et, espérons-le un jour, avec tous 
nos Frères humains.

http://www.developpement-durable.gouv.fr/
http://www.developpement-durable.gouv.fr/
https://www.youtube.com/watch?v=-s273uvkbiY
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- FCE#2 : Retour sur une journée incroyable avec tous les contenus de 
la journée : les conférences, débats, interviews des intervenants, tous 
les replay en tweets, dessins humoristiques d’Éric Grelet, facilitations 
graphiques, photos officielles de Deborah Lesage, bols d’air (pastilles 
vidéos) : «Ethnographie d’une France qui bouge» (BVA studio)…
- FCE#2 : Pari tenu. Retour sur le succès de la journée avec la présidente 
& fondatrice du Forum Changer d’Ère
- Pourquoi «Changer ensemble» ?
- Tous les intervenants
- Le programme complet (avec les liens vers les confs, interviews, etc.)
- Retour sur les CoLabs (interviews, explications…)
- Diaporama des restitutions graphiques des travaux réalisés en CoLabs 
des facilitateurs graphiques Élise Crespin, Guillaume Lagane, Hélène 
Pouille et Aline Rollin
- La webTV du Forum : toutes les interviews
- La radio du Forum
- Le reportage photo du FCE#2 (photos de Deborah Lesage)
- Toutes les cartes mentales du FCE#2 de Pascal Bernardon
- À ne pas manquer (revue de presse sur le web)
- À propos du Forum Changer d’Ère
- Le dossier de présentation du FCE#2
- La genèse du Forum Changer d’Ère
- La référence : Jacques Robin et le G10
- Les Parrains du Forum Changer d’Ère
- L’ouvrage intégral : Sur les traces du Groupe des Dix (Du G10 au Forum 
Changer d’Ère)
- Le Forum permanent et L’Émission du Forum Changer d’Ère
- Retour sur l’édition 2013 du Forum Changer d’Ère

http://www.forumchangerdere.fr/
http://ericgrelet-dessins.over-blog.com/
https://www.youtube.com/watch?v=OiED_TXwX2k
http://www.forumchangerdere.fr/rendez-vous-jeudi-5-juin-2014
http://www.forumchangerdere.fr/intervenants-2014
http://www.forumchangerdere.fr/programme-juin-2014
http://www.forumchangerdere.fr/colabs-2014
http://forumchangerdere.fr/wordpress/wp-content/uploads/2014/06/Diaporama-CoLabs.pdf
http://www.forumchangerdere.fr/zoom-sur-les-facilitateurs-graphiques-colabs
https://twitter.com/E_Crespin
http://www.fgcp.net/guillaumelagane/
https://twitter.com/helenepouille
https://twitter.com/helenepouille
http://www.blog.alinerollin.com/
http://www.forumchangerdere.fr/#interviews
http://www.forumchangerdere.fr/la-webradio-du-forum-changer-dere
https://www.facebook.com/veronique.angerdefriberg/media_set?set=a.10152250848693440.1073741837.567688439&type=1&l=a4430f2aa4
https://www.youtube.com/playlist?list=PLgBrOUtRmAiLkUjas__oiaoCGJLeg_vfV
http://pbernardon.blogspot.fr/
http://www.forumchangerdere.fr/a-ne-pas-manquer
http://www.forumchangerdere.fr/a-propos
http://www.forumchangerdere.fr/organisateurs
http://www.forumchangerdere.fr/jacques-robin-et-le-groupe-des-dix
http://www.forumchangerdere.fr/parrains-du-fce
http://forumchangerdere.fr/wordpress/wp-content/uploads/2013/05/Couv-G10.jpg
http://www.forumchangerdere.fr/forum-strategique
http://www.forumchangerdere.fr/les-dilogues-interactifs
http://www.forumchangerdere.fr/direct-conferences-fce
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Et aussi :

- Forum Changer d’Ère : le point de vue de Stéphane Richard, président 
d’Orange
- Élite, où es-tu ? Diana Filippova (La Tribune du 2/04/2014)
- La révolution numérique n’est pas ce que vous croyez… Ou de l’État-
nation à l’entreprise-État (Véronique Anger & Patrick de Friberg)
- Partager sans diviser : un pari sur l’avenir (Véronique Anger-de Friberg, 
La Revue du Cube)

Les Di@logues Stratégiques avec des intervenants du Forum Changer 
d’Ère (lire tous les Di@logues Stratégiques depuis 2000) :

- Smart City+ ou quand le numérique réinvente le «Vivre ensemble» Nils 
Aziosmanoff
- Changer d’ère ou changer d’air ? Les deux mon Général ! Emmanuelle 
Duez
- Le XXIème siècle sera collaboratif ou ne sera pas ! Anne-Sophie Novel
- Dr Dominique Dupagne : «Les systèmes fondés sur les rapports de 
domination ont atteint leurs limites»
- Eric Singler : «Nudge» : un petit coup de pouce aux grands effets, ou 
comment le Nudge peut orienter vos décisions 
- Luc Ferry : «Il n’y a pas d’homme libre sans femme libre»
- Arnaud Poissonnier, cofondateur de Babyloan.org : Pour un micro 
crédit solidaire et l’émergence de nouvelles solidarités
- Entretien avec le professeur Henri Atlan : «Il faut se méfier non 
seulement du mensonge, mais aussi des puristes»
- Nul n’est prophète en son pays Edgar Morin
- Parce que le monde et les temps changent Edgar Morin, René Passet, 
Joël de Rosnay
- De la mondialisation néolibérale, ou comment scier la branche René 
Passet
- L’Homme, mesure de toute chose René Passet
- L’ADN d’Internet est-il modifiable de l’intérieur? Joël de Rosnay
- Surfer la vie, avec Joël de Rosnay : «La spiritualité est l’un des plus

http://www.orange.com/fr/actualites/2014/juin/Forum-Changer-d-ere
http://www.latribune.fr/opinions/tribunes/20140328trib000822539/elite-ou-es-tu.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/la-revolution-numerique-nest-pas-ce-que.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/la-revolution-numerique-nest-pas-ce-que.html
http://www.cuberevue.com/partager-diviser-pari-lavenir/3297
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/p/les-dilogues-strategiques-index.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/03/smart-city-ou-quand-le-numerique.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/05/changer-dere-ou-changer-dair-les-deux.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/05/le-xxieme-siecle-sera-collaboratif-ou.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/06/dr-dominique-dupagne-les-systemes.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/06/dr-dominique-dupagne-les-systemes.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/01/nudge-un-petit-coup-de-pouce-aux-grands.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2014/01/nudge-un-petit-coup-de-pouce-aux-grands.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2013/05/luc-ferry-il-ny-pas-dhomme-libre-sans.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/10/arnaud-poissonnier-cofondateur-de.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/10/arnaud-poissonnier-cofondateur-de.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/11/entretien-avec-le-professeur-henri.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/11/entretien-avec-le-professeur-henri.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/nul-nest-prophete-en-son-pays.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/parce-que-le-monde-et-les-temps.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/de-la-mondialisation-neoliberale-ou.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/lhomme-mesure-de-toute-chose.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/11/quand-internet-et-la-biologie-se.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2012/05/surfer-la-vie-avec-joel-de-rosnay.html
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grands accomplissements de la vie»
- La révolte du Pronetariat Joël de Rosnay
- Pour une vision positive de la mondialité Patrick Viveret
- Il faut créer une énergie transformatrice Patrick Viveret.

Toutes les Émissions du Forum Changer d’Ère avec des intervenants du 
Forum Changer d’Ère :

L’émission du Forum Changer d’Ère est une émission interactive conçue 
et animée par Véronique Anger-de Friberg, organisatrice du Forum 
Changer d’Ère, et coproduite par Les Di@logues Stratégiques et Eloi 
Choplin de Triple C avec l’appui technique de JD² et de 1R2tchat. Diffusée 
en videostreaming sur le net.
- La révolution de l’enseignement avec le numérique avec Joël de Rosnay 
& Gilles Babinet
- Changer d’Ère : Comment se transformer pour transformer le monde? 
avec Joël de Rosnay & Frédéric Lenoir
- L’entreprise de la nouvelle ère avec Joël de Rosnay & Philippe Dessertine.

Les Rendez-Vous du Futur avec des intervenants du Forum Changer 
d’Ère (lire tous les RV du Futur) :

- Les RV du Futur spécial Forum Changer d’Ère 2014 avec Véronique 
Anger-de Friberg, Joël de Rosnay, Adrien Aumont et Mathieu Baudin
- Les RV du Futur : Vincent Cespedes
- Les Rendez-vous du Futur - Muriel de Saint-Sauveur
- Les Rendez-vous du Futur - Joël de Rosnay
- Les Rendez-vous du Futur - Patrick Viveret
- Les Rendez-vous du Futur - Thanh Nghiem
- Les Rendez-vous du Futur - Claudie Haigneré
- Les Rendez-vous du Futur - Jacques Attali

Voir aussi :

- Les Rendez-vous du Futur - Jeremy Rifkin

http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/la-revolte-du-pronetariat.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/pour-une-vision-positive-de-la.html
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/2010/05/il-faut-creer-une-energie.html
http://www.forumchangerdere.fr/les-dilogues-interactifs
http://www.forumchangerdere.fr/organisateurs
http://www.forumchangerdere.fr/
http://www.forumchangerdere.fr/
http://lesdialoguesstrategiques.blogspot.fr/p/accueil.html
https://www.youtube.com/channel/UC9zwTpT8tXMqudOqNPu4hfA
https://www.youtube.com/channel/UC9zwTpT8tXMqudOqNPu4hfA
http://www.triple-c.fr/
http://www.jdcarre.fr/
https://www.youtube.com/watch?v=KpHBYhD_PQQ
http://www.forumchangerdere.fr/joel-de-rosnay-2
http://www.forumchangerdere.fr/gilles-babinet
http://www.dailymotion.com/video/xyo8h4_les-di-logues-interactifs-l-emission-du-forum-changer-d-ere-le-3-avril-a-18h30_tech?start=1
https://www.youtube.com/watch?feature=player_embedded&v=OTLH4nSDxB8
https://www.youtube.com/channel/UC9zwTpT8tXMqudOqNPu4hfA
https://www.youtube.com/watch?v=fkQkZvVKCuo
https://www.youtube.com/watch?v=6tf-OU9xWGE
https://www.youtube.com/watch?v=5sTLi9CmTJs
https://www.youtube.com/watch?v=XfUE4jVaYzA
https://www.youtube.com/watch?v=MZu6zCs_1kM
Les%20Rendez-vous%20du%20Futur%20-%20Thanh%20Nghiem
https://www.youtube.com/watch?v=ddgUwQ1cHfU
https://www.youtube.com/watch?v=n79PDXXRqBs
https://www.youtube.com/watch?v=ErPYSWO7AvA
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